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Chablais
Mimosa en vente
pour la bonne cause

La traditionnelle vente du Mi-
mosa du Bonheur en faveur des
enfants valaisans aura lieu ven-
dredi et samedi dans plusieurs
localités de la région: Monthey,
Saint-Maurice, Le Bouveret et
Collombey. Depuis 1948, elle
permet d’apporter une aide fi-
nancière ponctuelle (par
exemple participation à des
camps de vacances) à des en-
fants et ados issus de familles
aux revenus modestes. C.BO.

Les Grangettes
Observations
d’oiseaux d’eau

Dans le cadre de la Journée mon-
diale des zones humides du 2 fé-
vrier, la Fondation des Gran-
gettes propose, dimanche de 10h
à 16h, des observations d’oi-
seaux d’eau hivernant en com-
pagnie d’ornithologues chevron-
nés. Deux stands sont prévus:
l’un dans la réserve des Gran-
gettes, près de la tour d’observa-
tion; l’autre à Vevey, près du dé-
barcadère CGN de Vevey-Mar-
ché. C.B.

Economie
Afin de coller à l’évolution
des mentalités et valoriser
les entreprises modèles,
Promove décernera deux
sésames supplémentaires
en novembre lors de la
remise de ses Mérites

L’année 2019 aura sans aucun
doute été celle de la montée en
puissance des femmes et de la
conscience verte. Promove ne l’a
pas oublié au moment de lancer,
lundi prochain, l’appel à candida-
turepour lesMérites économiques
(le délai expire au 30 avril) qu’elle
remettra le 19 novembre. Pour ses
deuxièmes Mérites après ceux de
2018, l’organedepromotionRivie-
ra-Lavaux,baséàMontreux, aopté
pour deux nouvelles catégories: le
développement durable et l’entre-
preneuriat au féminin. Tous les
candidatsde l’unedesquatreprin-
cipales catégories – entreprendre,
impact, proximité, rayonnement –
seront évalués sous cette double
loupe. «Il s’agit de stimulation po-
sitive, explique le directeur, Ber-
nardSchmid.Notreenvieestdeva-
loriser les femmes qui contribuent
à l’économie régionaleetdesentre-
prises inspirantes en termesdedu-
rabilité.»

Pour Valérie Véron, de
Femmes PME Suisse romande, le
prix spécial, qui portera le nom
de l’association basée à Paudex et
forte de 400 femmes managers,
va dans le bon sens: «Mettre en lu-
mière les compétences managé-
riales, la créativité et l’engage-
ment des femmes dans les PME,
résume-t-elle. Ce prix permettra
aux lauréates d’accroître leur vi-
sibilité en Riviera-Lavaux et en
Suisse romande.» Au chapitre dé-
veloppement durable, Michel
Bloch se réjouit aussi de l’initia-
tive, lui qui travaille au quotidien
à rendre plus Verte «Vevey la Jo-
lie» avec sa casquette de respon-
sable du programme Agenda 21
de la Ville. Membre du jury des
Mérites, il confirme une dyna-
mique générale qui va dans le bon
sens «même s’il existe unemarge
de manœuvre encore très impor-
tante».

Dans la droite ligne de Pro-
move (et avec sa collaboration),
Michel Bloch avait déjà contribué
à organiser le 28 novembre der-
nier une conférence àVevey sur le
principe de la certification du-
rable: en suivant le cahier des
charges d’un label, des entre-
prises valorisent leurs efforts et
ciblent les améliorations poten-
tielles. Sylvain Gaeng, avec son
agence de communication B+G &
Partners, àMontreux, a obtenu le

label «B Corp», qu’il partage avec
la très éthique marque de vête-
ments Patagonia, unmodèle pour
les adeptes. «Comme nous avions
déjà une grande fibre sociale en
tant qu’organisateurs demanifes-
tations caritatives et que nous
sommes actifs sur le terrain asso-
ciatif, je pensais que nous serions
certifiés les doigts dans le nez,
mais jeme suis trompé.Mais au fi-
nal, ce processus a non seulement
soudé l’équipe, mais il nous a ai-
dés à aller encore plus loin dans le
sens d’un capitalisme conscient.»

La tendance à la certification
est du reste clairement à la hausse,
et là aussi «2019 aura été un point
de bascule», selon Christophe
Fischer, patron de la société ve-
veysanne PME Durable, qui ac-
compagne des entreprises dans
leur démarche. «En Suisse, on re-
tombe grossomodo sur deux cer-
tifications: Eco Entreprise et B
Corp. La première, romande et
gérée àNeuchâtel, a été décrochée
par 250-300 entreprises. La se-
conde, venue des États-Unis, par
3200 dans le monde, dont 20 en
Suisse, un dernier chiffre appelé
à doubler en 2020.»
Karim Di Matteo

Les PME féminines
et durables ont leurs prix

Riviera-Chablais

«Nous faisons
de la stimulation
positive du tissu
économique»

Bernard
Schmid
Directeur
de Promove

Politique
Les popistes
lancent un nouveau
mouvement, hors
du Solidarité et
Écologie historique.
D’autres formations
hésitent

Erwan Le Bec

Ville au passé industriel, Yverdon
a retrouvé une section du POP, le
Parti ouvrier et populaire, le
week-enddernier. Lemouvement
qui avait, sous son nom propre,
peu ou prou disparu des écrans
radars a refondé un comité et
parle d’une nouvelle dynamique
dans une perspective qui semble
résolument vouloir surfer sur la
vague féministe, jeune et écolo-
giste, des dernières élections. Un
phénomène cantonal: d’autres
formations popistes sont appelées
à se relancer à la Côte ou sur la Ri-
viera.

«Ça fait plusieurs années qu’il
y a un renouveau et des nouveaux
camarades qui nous rejoignent à
Yverdon, explique le tout nou-
veau président du POP local, et
vice-président du POP vaudois,
Luca Schalbetter. Le Nord vau-
dois est une région résolument
populaire et on sent que nous
avons un beau potentiel, les der-
niers scores aux élections fédé-
rales l’ont montré, indique-t-il. À
Yverdon, les gens ont vu ce que
quatre ans de majorité de droite
faisait comme dégâts. Il va falloir
la renverser et trouver la meil-
leure stratégie possible, à réflé-
chir en collectif.»

Dynamique plurielle
Il n’est pas le seul à dire ça. Voilà
des mois que S+E, Solidarité et
Écologie, un parti pourtant histo-
riquement composé d’écologistes

(les Verts yverdonnois s’en sont
émancipés en 2015), mais égale-
ment de popistes à l’image de la
figure Hélène Grand, souffle le
chaud et le froid quant à son re-
tour au Conseil communal. S’y
ajoute le remuant AlainDoll et son
petit collectif réuni autour des op-
posants au parking de la place
d’Armes. Antispéculatif, citoyen,
participatif, qui caresse l’idée
d’une entrée en politique. «On
peut imaginer des assemblées po-
pulaires et un rassemblement des
énergies. Dans un an, il y aura un
boomde la politique dudurable»,
avance-t-il.

Officiellement, l’échiquier po-
litique applaudit des deux mains
cet engouement à la gauche de la
gauche. Le PS parle d’une «excel-
lente nouvelle pour la diversité de
la gauche» et les Verts du «retour
bienvenu d’une tonalité qui
manque au débat démocratique».
«C’est positif si le débat peut se
faire dans l’hémicycle, et par des
personnes qui le demandent de-
puis longtemps, note le président
du Conseil, le PLR Christian Wei-
ler. À titre personnel, c’est un dé-
bat que je trouve plus intéressant
que celui qui s’essouffle sur les ré-

seaux sociaux oupar presse inter-
posée.»

En coulisses par contre, les
élus s’inquiètent un tantinet.
Yverdon n’a pas la taille critique
pour voir apparaître un qua-
trième mouvement politique de
gauche, relève un cacique du
Conseil. Un petit groupe de mili-
tants risque de vite s’épuiser face
au nombre de commissions et à la
réalité des dossiers qui se sont
complexifiés, ajoute une voix
dans l’assemblée. Un autre
abonde: la question, c’est de sa-
voir comment des militants sou-
vent antisystème vont faire pour
intégrer le relativement paisible
Conseil de la deuxième ville du
canton. «Pour l’instant tout
avance bien, ajoute un élu du
camp rose-vert. Mais à l’heure de
définir un programme commun,
il y a un risque pour que les mou-
vements se cannibalisent.»

Risque d’éparpillement
Pas faux. À Yverdon, tout le
monde se souvient de la dispari-
tion de S+E de la salle du Conseil
en 2016 quand, par refus d’une al-
liance avec d’autres partis, la for-
mation était passée sous la barre

duquorum.Un traumatismepour
la gauche locale qui pourrait bien
servir le discours de l’unification,
souligne-t-on sur la place Pesta-
lozzi.

En coulisses toujours, on
évoque toutefois plusieurs raisons
pour la création dunouveaumou-
vement popiste: S+E avait pris une
teinte un peu décroissante, asso-
ciative, et, surtout, était resté fi-
dèle à Ensemble à Gauche quand
le POP s’en dissociait.

«Mais il ne faut pas s’arrêter
sur des guerres d’ego ou sur de
grandes théories idéologiques
quand on parle d’un parking. À
l’échelon local, les positions sont
en grande majorité communes»,
dit le secrétaire de S+E, Onurhan
Küçük. Il poursuit. «On est certes
un peu surpris. La réalité des
mouvements de gauche d’Yver-
don ne sont pas ceux de Renens
ou Lausanne, le POP aurait pu
nous contacter.Mais sur place, on
s’entend bien et les entités
peuvent cohabiter. Surtout, elles
peuvent réfléchir en vue des élec-
tions à une formation commune.
Les enjeux dépassent les identités
de partis. Tout est ouvert. Les
temps changent.»

Ça s’agite à la gauche
de la gauche yverdonnoise

Nord vaudois-Broye

«Le Nord vaudois
est une région
populaire, nous y
avons un potentiel.
Il va falloir penser
en collectif»
Luca Schalbetter Nouveau
président du POP Yverdon
et Nord vaudois

«On peut imaginer
des assemblées
de citoyens. Il va
y avoir un boom
de la politique
du durable»
Alain Doll Figure des oppo-
sants au parking souterrain de
la place d’Armes

«Il ne faut pas
s’arrêter à des
guerres d’ego.
Au niveau local,
les positions sont
en majorité
communes»
Onurhan Küçük Secrétaire
de Solidarité et Écologie

Enfance
Ayant pris le relais de La
Courte Échelle, le nouveau
site de l’Association
Les Passerelles ouvre
ses portes ce samedi

«Ces places d’accueil supplémen-
taires ont été remplies rapide-
ment, preuve que cela répond aux
besoins de la population de la ré-
gion de Payerne et de Corcelles,
qui était le parent pauvre dans la
Broye en la matière.» Municipal
en charge des Bâtiments à
Payerne, JulienMora se réjouit de
pouvoir présenter la nouvelle gar-
derie de la ville, ce samedi. Ins-
tallé au rez des bâtiments de la rue
deGuillermaux 3 et 5, le centre de
vie enfantine Les Passerelles
ouvre ses portes de 9 h à 11 h.

Alors que l’ancienne garderie
La Courte Échelle pouvait accueil-
lir au maximum 34 bambins à
deux pas de là, à la rue de la Bo-
verie, le nouveau lieu d’accueil
payernois a ouvert ses portes le
26 août dernier avec une capacité
de 44 places, soit 10 grands de
plus. Depuis janvier, cinq empla-
cements supplémentaires sont

disponibles en nursery et sept
nouveaux trotteurs sont déjà pla-
nifiés. Sur 66 places aumaximum
dans ces nouveaux locaux (15 bé-
bés, 21 trotteurs et 30 grands), 56
seront ainsi en fonction, sans
compter les 34 inaugurées cou-
rant 2018 sur l’autre site de Cor-
celles-près-Payerne.

«Les aménagements ont été
pensés selon les âges et le déve-
loppement des enfants et le site
est équipé d’un réfectoire indé-
pendant, alors qu’auparavant les
repas s’organisaient dans les
salles», présente Valérie Martin,
éducatrice responsable du site de
Payerne. Au total, 16 éducatrices
formées, représentant 11,55 ETP,
et 8 stagiaires et apprentis enca-
drent les petits Broyards à
Payerne.

En novembre 2018, le Conseil
communal avait validé un crédit
de 1,22 million de francs pour ce
déménagement, offrant désor-
mais 504 m² de plancher à la gar-
derie, ainsi que 185 m² de jardin.
Comprenant loyer, amortisse-
ment et intérêts, le coût annuel
sera de l’ordre de 94 400 francs,
unmontant jugé exhorbitant, qui
avait fait tiquer certains élus. S.G.

Payernedouble sa capacité
d’accueil en garderie

Bex/Clarens
Un assistant de
voyage pratique
Pro Senectute Vaud propose une
nouvelle offre pour les seniors.
Un cours de deux heures leur
enseignera comment utiliser
l’application «Mobile CFF» pour
faire du smartphone un assis-
tant de voyage pratique. Dates: 6
février à Bex de 14h30 à 16h30
et le 13 de 14h30 à 16h30 à
Clarens. Places limitées, inscrip-
tion obligatoire par retour d’e-
mail ou au 079 917 61 27 (www.
vdprosenectute.ch). C.BO.

Voyage à Londres
Vevey Du 6 au 16 février, au
Théâtre des Trois-Quarts, «Une
soirée anglaise», comédie coréa-
lisée par la Compagnie Para-
doxe, à partir de monologues
d’Alan Bennett. Réservations:
www.troisquarts.ch. K.D.M.

Concert à la Doges

La Tour-de-Peilz Concert de la
saison du Domaine de la Doges,
dimanche 9 février à 17 h dans le
grand salon, avec l’ensemble
Triofane. 30 fr. ladoges@patri-
moinesuisse-vd.ch. K.D.M.

Cudrefin
Un mycologue a découvert
une Leucoagaric safran
dans une forêt proche du
centre de La Sauge

Le sol sablonneux d’une forêt
proche du Centre-nature BirdLife
de La Sauge, à Cudrefin, et la mé-
téo favorable de l’automne ont
permis au mycologue neuchâte-
lois François Freléchoux de faire
une rare découverte, le 31 octobre

dernier. Pour la deuxième fois en
Suisse après 2018 à Rothenfluh
(BL), la présence d’une lépiote
Leucoagaric safran (Leocoagari-
cus croceovelutinus) a été authen-
tifiée, annonce l’Association de la
GrandeCariçaie sur son site. Cette
petite lépiote (2 à 4 cm de dia-
mètre du chapeau) se caractérise
par une teinte safranée vive puis
rouge à lamanipulation. SonADN
a été séquencé et comparé à
d’autres séquences, pour confir-
mer son identification.

Une lépiote raredécouverte
dans laGrandeCariçaie

La Leucoagaric safran a une teinte safranée vive. DR


